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l'es journaux quotidiens'ont donné les détails La brume de la mer vient de brouiller la lâï,
de la capture sensationnelle -de MM. Yon Per-

Et les étoiles vont s'éteindre une par une
dicaris et Varley, deux sujets -américains, par
le1andýit Raïssouli. Ce dernierne- veut se dé- Dans le recueillement. du soir silencieuX,-,à Les chemins obscurcis inquiètent -nos yeux.,.saisir de ses prisonniers qiie moyennant une Yý .forte rançon et certains droits territo- .1,les'sEt des parfums, sortis de jardfns invisiblrieuxe que lui consentirait le, sultan du Ma- ýs pai-sibi
roc., Les deux captifs courent, paraît-il, un ý7, Montent autour de nous en effluve ib

les peupliers muets Se dresslint gral'Mln4sérieux danger aux mains du célèbre chef de
Tout noirs sur le fond gris et fin du firmàý'bande. -Les Etats-Unis, alàrmés, et croyant en

danýer la vit de deux- citoyens de la grande ré- 'La forêt, dont la ligne indécise s'allonge
publique, ont dépl à Tanger une escadre oui Se tait, Wigieuse, et semble faire un seiig.0-
y fait en ce moment une démonstration navale. Tous les oiseaux de nuit reposent; les grillà,
Dé leur'l,çôté, PAÏ1ýl-aterre et surtout la France, Ont cessé de bruire au milieu qes sillons,,CeÎte dýin1èr-e en'vertude la toute récente con
vention"ünglo font des 'démarches Et l'ou croirait, devant ce calme saint des
aùprès du. Sultan, et dý Raïssouli, pour que Quý, pareille à l'enfant tranquille aux
cette affaire à la mandrin, ileamènepas de com- [CIO
plications inýr=tioMalffl. Cette campagne heureuse otbl--n ne vient-

us«-eur Saint-René Taillandier, mi- A fait une prière avant de s'en OiHnir.
nistre: dé 17ranS à Tanger, q-Li!échoit en grande CH. GRANIDMOUede mener à bien,,les riégociationis
entmprZeu Le Sultan du Marocafin de libérer les captifa et de don-
née Satleâction à'nospuissants voisins.

thes,_ýt chez qui la ligne générale front7 si, réellement,,I'anàlf, facial des gens trèR ";
Lý,iiiil1Wtre de Fkan66 à,Tïiier fflt un diplo- Prognu > w:MMe de carrière très lnenton descend abliquement en avant, tandis est plus voisin de l'angle, droit que cela n

es. talents que chez lej premières cette même ligne tombe chez les personnes moura Î un, age
Sftondé par Mnie, Taillandier, dont nt à un, âge.à peu Vrès dans la verticale. L'angle facial avancé.aupérieur8 lui sont d'un grand concouris, il tâ-

dans l'empire du donne la différences entre les crânes à mâchoi- Cette étude tý,--ntera-f--elk, quelque anthýhe.,de faire aimer sa'patrie et les crânes chez qui le menton logisteMaroc. Mme Taillandier s'intéresse aux écoles res, avançant-Es
de ý,doniler n'avaýiiele 4ue très peu,frençaises de ce paya et tâche mên

une.. direetion nouvelle aux goâts artistiquesdes sur le front.-' Il consti-
tue un caYactère éthni-jepnýes élèves qui les fréquentent.

Nous' publions quelques -Wes de cireons- q ' ue important. Il nýëat

.7 jamais toUt à faitejýpëraýit q 'e l'affaire niaro.-,aine sera ë-, v
.91k àla Satisfaction de tous, sinon à celle du droit. On a u des indiý

op. entreprenant brigand. vidus arriver à Sgo,
sonmais l'angle, 9co'-l'an-

j gk droit - n% pas été
atteint. E n'existe pas

ANGLE PACIAL Ef iON(;ÊVITÉ dé races orthlognathes
toutes sont plus ou
moin.8 prognathes. Mais,,-,

propos' Wun article publié il y 4 j)ýEuroj>éeiý: est celui qui
q1lekule tenips, sur le Portrait parlë et. é0rat édente: 'le
un M. Itzig, lieine, de,ý -Java, a. écrit quelquês de' peý thisme,'. puis.
obweMtion,«ý concernant% Pangle faciaL Cet viemn,&ùt le -mon le-
-ýgf,- '. =10eait, a été défini de manières, variées Polynésien 't

depui's Oelmpér - J4squýà ýBrfta; eu pQsgarit par 'nègre. Chez ý'1 les anlýClaquet, Çu-viet d'autres encore. Mais à. rheure niaux, 'de> ý . 1 $ fRýon géné
actuello et delaeu générale,, malgré de petites le pzognRthiýMe

danalle procédé Zappréciation, on est, plus. consiarable
peW le définir comMe étant Pangle formé par là «Éclore. . . . 4, - -'Les Jeunes aribeg alibent & bWaer. 121" me livrënt iltw pi»Àsir A
ligne lioriz0ztý81«qùi va -'en proýý o111 - du I;Igngle facial metiomt nne grande pauerce à PTOAUln ces ouvra-0em d'Fdgnllle, au

3onnaisý.,ent wus celix qui ent vLmTt,ý'le nord de l'Afëônduit 4ûditif ci uneicole. on trav lent leq ê1evc,ý, emt une ceur Êtroite, qui n'a guýre Plu$ deprés l1ýÇri1ýài_ù inélitio
avelle -la, ligne, 2.011,15:. ou, fnýo1n0 ýôblrqu8, wuajàt de né, ee'irùit en corrëlg ieur&ýýnujý.

ý1à basie des hàriù«g âAg b6ssé f1rý allé, entre- l'tige qü,at-.,angle droit tié a a Perga] EN..lem' sourcils. Cýet nÙglý: approche -de l' ili&" 1 ame e le préeente.- Plus lâpizle ÀÈGLETERRIpéreýlàl4el &të 8 ge rappra e de l'aWe 'droit pIus leýchez -k% raffl. $a orffioguathei,- faciâl ch',il 1 lus élev ;es ditée, eh seraientaigu chez es. r4Çee1ý, v 'd6rablée, Etp aneles de longé Îté 'consi weýÎb1é quýil 111Y ait _P48 de. 1lé profilde boýB nGmý" Ae plus ai p'Tngè81 1 1 : - ede pemoxmqÉýs ayant ýat- qýt ýqx,%ýmen1 un demi-siècle, -en 1
un 

> âge 

:,i-vàiicê 

1)r

-dans floût le roye au
en o n comptait 113,ý64ý Or, ý-oeÉ

pies. :.dt>A h-abiterts, montrent quen 1852 i nThiers, -Guitiïitime I«é; ý,Klét,,rré, uli ftliýné sur 536 babititints, tVie-
gn"Qn 1902 -y en avait un zUr _11iý3ýtûXi9,l,ý rue TX 1£«n La, #ýquénëe lie la folie est donc, chet,'

cial a Rît très voisin ants ýoiê pl'' gýàndo aý
de, 1aillgle droit. teans.

Nou8ý devomis av"er e3 alèo:ùli,ýu«, qucýValaoo1!mmë est-,la ýàïeu d"êfrý doig priuelpaki 'o,6uýws ýe tâý_folie,.lil corrélation ýý,ý9er
par, MDn8kaý' illeine

emeni Ce ci neý prou-
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